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LES YÉPRES Il L'ART (1) de cea transatlantiques orgies d'action, 


lorsqu'une fois encore, avec un regard 
La tradition rapporte qu'on vit aux Tamour, nous nous oublions devant les 
murs du temple d’Echatane d'étranges calices du lotus. Des souffles solitaires 
signes qui représentaient les formes es- | VERS des pays du matın éternel peuvent 
sentielles des choses. On dit que Pytha- quand même les faire fleurir sous Pin- 
gore fut presque ébloui par leur expres- clémence de nos cieux vespéraux, avant 
sive beauté. C'est ainsi que, le premier, | que la nuit glaciale d'au-delà de l'Océan 
il sut mêler à la philosophie grecque une ait fermé ses griffes autour de notre chair 
goutte d’une eau silencieuse qui brillait | a556 à mourir. | 
aux profondeurs de l’Asie et montrait en — Pendant que les mères romaines 
son miroir même aux plus jeunes des effrayées par les époux maculés du sang 
néophytes, le*reflet de leurs faces parmi latin, enseignaient dans les HASORS SON 
les étoiles. Nul n’en peut rien révéler si- bres des jeux signifiants et gracieux aux 
non par des paroles voilées — diapha- adolescents, ceux-ci, les yeux brillants, 
nes cependant — comme on en voit par- écoutaient monter des rues, fatidiques et 
fois briller dans les livres sacrés, jusque sourds, les bruits de la révolte. Ils po- 
dans les poëmes profanes. saient des questions et les mères ne sa- 
, i vaient pas de réponse. On les livrait à la 
garde d'esclaves nés plus près du soleil. 
Ces étrangers évoquaient pour eux les 
portiques peints et les colonnades de 
leurs cités natales où jadis, les soirs, ils 
s’asseyaient aux pieds des grands ini- 
tiés ; les adolescents, souriants et incré- 
dules entendaient leurs paroles mais ils 
s’inquiétaient surtout du forum et ils vou- 


1. Cette étude, prise sur le vif, indique avec une laient savoir comment on séduit la plèbe. 
rare précision comment l’astral est la source cù 
les jeunes artistes de ce temps puisent leur ins- 
piration. 


Il dût exister une époque où les peu- 
ples qui rêvaient à la métempsychose, 
dans lombre du figuier sacré, dont les 
racines sont au ciel, entendirent avec 
effroi approche des grondements belli- 
queux de occident. Ce fut une épouvante 
pareille à celle qui nous hante à la pensée 
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(A suivre). 
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Oscar SCHMITZ 
(N. D. L. R). (Extrait de l’Ærmitage, mars 1898). 
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Sciences occultes et physiologie psychi- 
que, parle D' Edmond Duroux. Un vol. 
in-18 avec nombreuses fig. dans le 
texte. Prix: 4 francs. 


Cet ouvrage est dû à un médecin qui 
a consacré de lonques années à chercher 
la solution du problème spiritualiste. Le 
D: Dupouy, en raison de ses travaux sur la 
psycholoyie expérimentale, possédait les 
éléments nécessaires pour élucider cette 
passionnante question qui embrasse dans 
son ensemble les conditions et les lois 
présidant à la sensibilité, à l’activité, à la 
volonté et aux autres facultés psychiques. 

Le Dr Dupouy, un savant et un lettré, 
a voulu combler la lacune laissée ouverte 
par la physiologie classique: Cétait un 
travail intéressant à faire. 

Après quelques considérations physio- 
logiques sur l’appareil nerveux, rendues 
très claires par plusieurs figures interca- 
lées dans le texte, l’auteur a mis en évi- 
dence l’objectivité des effluves et des radia- 
tions qui s'échappent normalement du 
corps humain; il a indiqué la manière de 
calculer la Force vitale de chaque indi- 
vidu; il a fait voir le Corps psychique 
extériorisant ses facultés sensibles, motri- 
ces et intelligentes pour produire, avec 
certains sujets, des phénomènes de maté- 
rialisation et de médiumnité ressortissant 
à animisme et au spiritisme el souvent à 
Pun et à Pautre. 

Pour arriver à cette démonstration, le 
D" Dupouy s’est appuyé sur de nombreu- 
ses observations, prisesavec la plus grande 
rigueur, par des hommes d’une probité 
scientifique indiscutable. Il a repris avec 
méthode et impartialité, les expériences 
faites en Amérique, en Angleterre, en 
Allemagne, en Italie, en Russie, et finale- 
ment en France par des savants comme 
Crookes, Varney, Aksakof, Ochorowiez, 
Zællner, Carl du Prel, Lombroso, Gibier, 
Baraduc, de Rochas, Charles Richet, etc. 

Le D° Dupouy a également rapporté 


2 LE VOILE D'ISIS 


a 


les expériences faites par lui en collabo- 
ration avec le D: Puel, — expériences 
concluant à la manifestation de la Force 
vitale dans un cefcle neuro-dyna mique 
indéterminé, soit seule, soit alliée à une 
autre Force en état complet ou incomplet 
d’extériorisation. Il a enfin, dans la troi- 
sième partie de son livre, fait l’histoire 
des maisons hantées avec des documents 
aussi complets qu'originaux. 

En résumé, ce travail, écrit de bonne 
foi, fournit la preuve irrécusable — on 
pourrait dire mathématique — que Phom- 
me n’est pas simplement un parfait ensem- 
ble d'éléments anatomiques, mais un 
esprit incarné présidant à toutes nos fonc- 
tions, et dont le champ d’action n’est pas 
restreint à notre enveloppe cutanée, 
comme on le croit généralement. 

En lisant ce livre, les hommes de science, 
le grand Public qui s'intéresse à l’éniq- 
matique problème de la vie ne pourront 
résister à une captivante émotion; ils 
comprendront tout ce que peut nous pro- 
mettre ces mots du professeur Richet 
pris pour épigraphe par l’auteur: « Le 
surnaturel devient phénomène naturel, 
dès que notre ignorance de la cause est 
dissipée ». 

Cependant, ce livre si rempli de méri- 
tes pour lequel Edouard Dumont a écrit 
une chaleureuse préface, débute par une 
affirmation qui fera les gens informés. 
«Les premièresdonnées scientifiques sur 
ces sciences ne furent formulées qu’en 
1529 par Paracelse.. » Nous apprenons 
ainsi que les cures merveilleuses des 
Egyptiens se faisaient au petit bonheur, 
absolument comme celles de nos méde- 
cins ; au petit bonheur également, ‘es 
bonzes et les yogis se font enterrer ; les 
trésors de connaissances que révèlent les 
livres sacrés, les Védas ou la Genèse, 
lorsqu'on les lit d’une certaine façon : 
simple hasard, coïncidence fortuite ! 

Je ne m’arréterai pas à la compilation 
des comptes-rendus d’expériences scien- 
tifiques connues ; le côté faible de la 
science, d’ailleurs très réelle du D" Du- 
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pouy, est information historique ; n’appre- 
nons-nous pas, page 113, que les Sibylles 
« furent les initiatrices des Druidesses ?! » 
Quoi qu’il en soit souhaitons beaucoup de 
sucès à ce livre : 
dans des esprits sains, les éléments d’une 
conviction « scientifique ». 


— 


NÉCROLOGIE 


Le « Light » du 16 octobre enregistre la 


M” Kingsford. Cette dame avait eu comme 
lui la révélation d’une mission à accom- 


' plir. En collaboration avec elle, M. Mait- 


il ne peut qu’entraîner, | 


mort d’un spiritualiste de talent, M. Ed- 


ward Maitland. Quelques détails sur sa vie 
et ses œuvres intéresseront ceux qui ont 
médité ses ouvrages et principalement la 
« Voie parfaite ». 

Monsieur Edward Maitland était au 
plus haut degré un mystique, un interprè- 
tre distingué des mystères, un spiritua- 
liste enfin dans le sens le plus élevé de 
ce mot. . 

Dès 1877, l’invisible exigea une sépa- 
ration complète de sa famille et du monde, 
mais lui fit trouver une famille amie pour 
l’assister dans ses derniers moments ici- 
bas. | 

Les principaux faits de sa vie pourront 
ètre retrouvés dans son dernier ouvrage, 
Vie d'Anna Kingsford qui est heureuse- 
ment pour nous une autobiographie, du 
moins en grande partie. 

Dans les premières années de son exis- 
tence M. Maitland eut l’idée d'entrer dans 
les ordres mais il y rennnça bientôt, ne 
pouvant admettre certains dogmes. 

Il se rendit en Australie où il se maria, 
perdit sa femme et revint en Angleterre 
où il se consacra uniquement à l’étude. 
Il ne trouva pas du reste dans les livres 
ce qu'il cherchait, mais en lui-même ; il 


apprit que si l’homme veut être Dieu, il- 


faut qu'il apprenne à se connaître lui- 
même. Cest à ce moment de sa vie qu'il 
écrivit « /e Pèlerin et l Autel », Angle- 


land écrivit à cet époque un remarquable 
article contre la vivisection. 

En 1874, il devient végétarien et écrit 
également en collaboration avec M" Kings- 
ford le célèbre ouvrage la « Vore par- 
faite » connue de tous les spiritualistes et 
qui peut être appelé à servir un jour de 
lien entre les grandes religions. Un point 


' important à noter c’est que M. Maitland 


et M" Kingsford ont toujours affirmé 
qu'ils n'étaient pas les auteurs des ouvra- 
ges publiés en leur nom. 

M. Maitland possédait au plus haut 
degré le pouvoir de recevoir- et d'inter- 
préter la vérité spirituelle qui constitue 
le mystique. En 1876, un sens nouveau 
apparut en lui : il devint voyant et clair 
audient et put se souvenir de quelques- 
unes de ses existences passées à la fin de 
sa vie. Une autorité à laquelle on ne répli- 
que pas lui aurait même assuré qu'il avait 
été Saint-Jean et qu’en Saint-Jean était 
incarné le prophète Daniel (1). 

Quoi qu'il en soit, c’est une véritable 
perte que viennent de faire les spiritua- 
listes du monde entier en la personne de 
M. E. Maitland. 
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Nouvelles diverses 


Le D: Blitz a jeté les bases d’une école 
secondaire de l’Université des hautes 
études à San Francisco (Cal). 


La branche du groupe d'Études Esoté- 
riques à Londres, The occult science Cir- 
cle, accroît rapidement le nombre de ses 
mémbres. Nombreuses expériences de 
magnétisme, de clairvoyance, etc. 


terre et Islam etc., et de nombreux arti- : 


cles. 
Vers 1873, il entra en relation avec 


i. Un mystique italien prètend aussi ètre l'in- 
carnation de Saint-Jean. 
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Société d’études psychiques de 
Genève. 


Cette Société compte parmises membres 
deux Spirites hien connus : MM. Metzger 
et Gardy dont Pun est président et lau- 
tre secrétaire de cette Société, Le rap- 
port sur l'exercice 1897 qui nous est par- 
venu, montre que nos frères tiennent haut 
et ferme le drapeau Spirite en Suisse. 
Une série de conférences très intéressan- 
tes ont été faites par divers membres de 
la Société. Le côté moral du Spiritisme 
est bien exposé dans Les petits devoirs 
de la Vie, causeries dans lesquelles 
M. Metzger fait ressortir la nécessité pour 
chacun de nous de mettre en pratique, 
journellement, les enseignements que 
nous donnent les Esprits. Il est très beau 
et très noble de songer à réformer le 
genre humain, mais il est encore plus 
nécessaire de se modifier soi-même, et 
l'exemple est le plus puissant des moyens 


de propagande. 


(Paix universelle). 
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Syndicat des YMasseurs et 
Magnétiseurs de France. 


Dans l’une de ses dernières réunions, 
afin de pouvoir admettre dans son sein 
les élèves de /’Ecoleinstallés en province, 
le Syndicat a modifié ses statuts et pris 
le titre ci-dessus. Communication de cette 
modilication a été faite à l’autorité préfec- 
torale. 


Membres nouvellement admis : 


MM. Soury, DEMÉ, Duris, MEERT, Tour- 
xos, BopEREAU, BOULANGER, COTEL, Des- 
BOUIS,  SCHABENBERGER, ` BoUIARD, Mme 
NEWMANN. 


Enquêtes sur la prédestination. 


Le délégué général de l'O: M: pour 
PAllemagne, M. de Thomassin, a Pinten- 
tention de publier très prochainement une 
importante étude sur le Fatalisme et la 
Prédestination. I| prie tous les membres 
du Groupe Esotérique ettous les lecteurs 
du Vorle d'Ists de lui communiquer par 
l'intermédiaire de cette revue, des récits 
de phénomènes de clairvoyance récem- 
ment observés, (en français, allemand et 
anglais) qui pourraient être insérés dans 
cet ouvrage. | 
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